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SOMMAIRE EXECUTIF

iii

Les popula�ons de girafes ont connu un déclin cri�que dans toute l'Afrique centrale et occidentale en raison de diverses 

menaces. En fait, au cours des 35 dernières années, les girafes ont disparu dans sept pays africains, dont la plupart se 

trouvent dans l’Afrique centrale et occidentale. Cependant, le Tchad représente un bas�on pour la girafe du Kordofan 

(Giraffa camelopardalis an�quorum), en par�culier le parc na�onal de Zakouma. Compte tenu de cela, le gouvernement 

de la République du Tchad, avec le sou�en de ses partenaires de conserva�on, a pris des mesures pour protéger ce�e sous-

espèce « en danger cri�que d'ex�nc�on » en augmentant les efforts de ges�on des habitats et des principales espèces 

phares.

Ce document est la toute première stratégie na�onale de conserva�on de la girafe au Tchad. Ce�e stratégie fournit un 

cadre fort pour réaliser des ac�ons de conserva�on à long terme, de grande envergure et à fort impact pour la girafe dans 

le pays. Cet impact est détaillé dans la vision op�miste d'une « popula�on de girafes restaurée, viable, et répandue dans les 

habitats naturels du Tchad grâce à l'engagement concerté de toutes les par�es prenantes ». Quatre buts clairs et cinq 

objec�fs stratégiques seront fondamentaux pour réaliser ce�e vision, a�eindre les cibles et surmonter les menaces qui 

pèsent sur les girafes au Tchad. Ces objec�fs et buts sont centrés sur le comblement des lacunes cri�ques en ma�ère de 

connaissances sur les girafes, tout en développant et en améliorant les capacités de ges�on des girafes. Les objec�fs visent 

également à sensibiliser les acteurs et les communautés afin de débloquer les opportunités de conserva�on des girafes 

tout en renforçant le sou�en à grande échelle. Ces objec�fs culminent en garan�ssant un effort coordonné pour établir 

des sous-popula�ons dans des sites iden�fiés à travers la transloca�on. Le succès de la mise en œuvre de la stratégie sera 

guidé par les cinq objec�fs stratégiques iden�fiés lors de l'atelier de pré-valida�on, comme indiqué ci-dessous :

a.  Générer une base des connaissances grâce à la recherche pour améliorer la compréhension de l'écologie et de la 
ges�on des girafes.

b.  Promouvoir la conserva�on à long terme des girafes à travers une communica�on efficace auprès des 
communautés.

c.  Renforcer la capacité des ins�tu�ons tchadiennes en ma�ère d'applica�on de la loi, de recherche, de surveillance 
et de ges�on pour la conserva�on des girafes.

d.  Renforcer la popula�on de girafes au Tchad en repeuplant les habitats prioritaires de girafes iden�fiés, tout en 
assurant le suivi de ces popula�ons.

e.  Lu�er contre la perte, la fragmenta�on et la dégrada�on de l'habitat de la girafe en maintenant et en améliorant la 
connec�vité des habitats.

Enfin, il a été proposé que pour suivre efficacement la mise en œuvre de la stratégie, il sera nécessaire d'organiser des 

réunions d'évalua�on biannuelle pour examiner le progrès des ac�vités de conserva�on des girafes et diffuser de 

nouvelles données. La stratégie est établie sur un période de dix ans (2024-2034) et sera mise en œuvre par le MEPDD et 

DFAP avec le sou�en d'un groupe central de partenaires clés.
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La girafe est l'une des espèces les plus charisma�ques et écologiquement importantes du Tchad, symbolisée par son 

intégra�on dans le logo du parc na�onal de Zakouma, la principale zone de conserva�on de notre pays. Nous avons le 

privilège d'être le foyer de 58 % des girafes du Kordofan restant en Afrique, un trésor na�onal que nous devons préserver 

jalousement.

Le gouvernement a fait de la préserva�on des ressources fauniques du pays et de leurs habitats une priorité, en 

promulguant des lois et des poli�ques visant à protéger notre faune pour le bénéfice des généra�ons actuelles et futures. 

Néanmoins, malgré ce cadre juridique et poli�que, les menaces pesant sur la girafe con�nuent de croître. À ce �tre, j'en 

appelle à toutes les par�es prenantes pour qu'elles par�cipent ac�vement à la conserva�on de nos 1 650 girafes du 

Kordofan restantes dans l'ensemble de leur aire de répar��on au Tchad.

Je me réjouis de constater l'implica�on des par�es prenantes dans le processus d'élabora�on de ce�e stratégie na�onale 

de conserva�on de la girafe au Tchad. La mise en œuvre des ac�vités iden�fiées dans ce�e stratégie nécessitera le sou�en 

de toutes les par�es concernées. J'encourage vivement les ONG et les partenaires à soutenir le ministère de 

l'Environnement, de la Pêche et du Développement Durable (MEPDD) ainsi que la Direc�on de la Faune et des Aires 

Protégées (DFAP) pour mobiliser les ressources nécessaires à la mise en œuvre de ce�e stratégie, assurant ainsi l'avenir de 

la faune sauvage tchadienne.

Je �ens à exprimer ma profonde gra�tude à l'Union Européenne, dont le sou�en a rendu possible l'élabora�on de ce�e 

stratégie, ainsi qu'au programme d'appui à la ges�on concertée des Aires Protégées et Écosystèmes Fragiles du Tchad 

(APEF), à la DFAP et à la Giraffe Conserva�on Founda�on (GCF) pour leurs efforts ines�mables.

Nous nous engageons à collaborer et à travailler avec les ONG locales et interna�onales, les communautés locales, le 

secteur privé et d'autres par�es prenantes pour me�re en œuvre ce�e stratégie et conserver ce�e espèce précieuse. 

Nous appelons toutes les par�es prenantes à soutenir ce�e noble cause.

Hassan Bakhit Djamous
Ministre de l'Environnement, de la Pêche et du Développement Durable

PREFACE 
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Contexte et genèse de la stratégie 

La région de l'Afrique centrale est une zone importante pour la conserva�on de nombreuses espèces de mammifères rares 

à l'état sauvage. Même si certains pays ont connu de nombreux défis au cours des années précédentes, la situa�on a 

changé et beaucoup se concentrent désormais sur leur développement futur. De nombreux pays de la région ont élaboré 

des plans de développement économique à long terme, intégrant la préserva�on et la conserva�on de la faune sauvage 

pour les généra�ons futures. Le Tchad a établi la Vision 2030, qui reconnaît le tourisme, et par extension la faune sauvage, 

comme un pilier essen�el du développement na�onal.

Afin de garan�r que la faune sauvage et ses habitats soient correctement protégés pour les généra�ons futures, les par�es 

prenantes au Tchad ont également rédigé et mis en œuvre des stratégies de conserva�on et des plans d'ac�on (stratégies 

de conserva�on et de ges�on) pour a�énuer les menaces auxquelles la faune au Tchad est confrontée et assurer sa survie. 

Il y a deux raisons principales pour la planifica�on de la conserva�on spécifique aux espèces au Tchad : (1) répondre aux 

défis nombreux et complexes auxquels les espèces menacées sont confrontées ; et (2) coordonner les ac�ons pour assurer 

la survie future des espèces menacées. Bien que doté depuis 2000 d'une stratégie et d'un plan d'ac�on na�onal pour la 

biodiversité, stratégie révisée en 2014, le Tchad n'a jamais été en mesure d'assurer son applica�on dans les faits. 

Le ministère de l'Environnement, de la Pêche et du Développement Durable (MEPDD) s'est doté récemment de 3 

importants documents de stratégie de conserva�on : la Stratégie na�onale de conserva�on des éléphants (Loxodonta 

africana) au Tchad 2016-2020, validée en décembre 2014 et révisée en 2018 ; une stratégie et plan d'ac�on à l'horizon 

2030 pour la conserva�on de la faune au Tchad qui préconise, entre autres, un renforcement du réseau existant des aires 

protégées pour a�eindre 17% en superficie na�onale ; et la Stratégie na�onale de conserva�on de l'autruche (Struthio 

camelus camelus) au Tchad, validée en 2021. En plus, la Stratégie na�onale de conserva�on de la faune sauvage du Tchad 

2024 – 2033, préparée par APEF a été réalisée pour souligner la situa�on cri�que de la faune sauvage du pays et 

promouvoir les efforts de conserva�on. En dépit de la volonté du Gouvernement tchadien, ces poli�ques et stratégies 

approuvées sont peu mises en œuvre, faute d'a�ribu�on spécifique de financement public (budget de l'État) et privé 

(tourisme, chasse). 

Le réseau des aires protégées, mises en place pour la ges�on de la faune du Tchad, couvre plus de 13 millions d'hectares, 

soit de l'ordre de plus de 10,2 % du territoire na�onal. Ce réseau doit être renforcé afin de placer les aires protégées, 

espaces écologiquement résilients, au centre d'une approche paysage qui vise à préserver la biodiversité, restaurer et 

améliorer les services écosystémiques, et favoriser l'u�lisa�on durable des ressources naturelles. Les aires protégées 

perme�ent ainsi l'émergence de modèle de développement intersectoriel, où les changements et les interac�ons entre 

systèmes sociaux, économiques et écologiques sont gérés dans une perspec�ve durable. Ce�e approche est le socle du 

programme d'appui à la ges�on concertée des Aires Protégées et Écosystèmes Fragiles du Tchad (APEF) dont l'objec�f 

principal est de promouvoir la conserva�on à long terme et concertée de la faune sauvage, de la biodiversité et des 

patrimoines en prenant en compte les besoins des popula�ons locales et contribuer à la réduc�on de la pauvreté.

Les plans d'ac�on spécifiques aux espèces se sont révélés efficaces pour remédier aux carences, aux lacunes dans les 

connaissances et pour a�énuer les menaces pesant sur les popula�ons, que ce soit au niveau na�onal, régional ou à 

l'échelle de l'aire de répar��on (Hoffmann et al 2008; Ortega-Argueta et al. 2017; Ferraz at al. 2021). APEF a été sollicité 

par le MEPDD pour apporter un appui technique et financier à l'élabora�on d'une stratégie na�onale de conserva�on de la 

girafe au Tchad. Pour y parvenir, le processus de formula�on de ce�e stratégie na�onale de conserva�on cherche à 

répondre aux trois ques�ons clés suivantes qui ont aidé au processus de planifica�on.

1.  Où en sommes-nous maintenant ? (Évalua�on du statut)

2.  Où voulons-nous aller ? (Défini�on des objec�fs)

3.  Comment y arriver ? (Ac�ons à me�re en place)

CHAPITRE 1
INTRODUCTION
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Ce processus impliquait la formula�on d'une vision à long terme, d'un but qui représente la situa�on idéale pour la girafe, 

ainsi que d'objec�fs stratégiques et d'ac�vités qui contribueront à la mise en œuvre de la Stratégie na�onale de 

conserva�on de la girafe au Tchad. Ainsi, l'objec�f principal de l'atelier na�onal de N'Djamena était d'élaborer un cadre 

na�onal pour la conserva�on de la girafe au Tchad à travers un processus par�cipa�f impliquant tous les partenaires, basé 

sur une évalua�on des menaces et des condi�ons favorables dans le pays.

1.1. Statut de conserva�on et répar��on des girafes en Afrique 

La girafe (Giraffa spp.) est le plus grand animal terrestre vivant et le plus grand ruminant du monde. Les girafes sont des 

animaux sociaux, sexuellement dimorphes qui vivent en troupeaux ouverts et non territoriaux, dont la taille varie de 

quelques individus à plus de 100. Les girafes occupent une grande variété de biotopes, allant des habitats de savane semi-

arides et subtropicaux vers les environnements déser�ques arides, et broutent une grande variété d'arbres et d'arbustes 

(Muller et al. 2018; Brown et al. 2021). Les girafes jouent un rôle écologique important en disséminant les graines et en 

s�mulant la croissance de nouveau fourrage (GCF 2023) . Les girafes sont très mobiles et certaines sous-espèces 

parcourent de longues distances à la recherche de suffisamment de fourrage ou d'opportunités d'accouplement, en 

par�culier dans les paysages arides (Flanagan et al. 2016; Brown et al. 2023). Une base de données de la biologie des 

girafes est incluse en Annexe 1. 

Historiquement, la girafe était présente dans toute l'Afrique subsaharienne dans les savanes ouvertes, les zones 

arbus�ves et les forêts sèches ; cependant, on es�me que leur aire de répar��on a diminué de 90 % au cours des 300 

dernières années (Brown et al. 2021). Aujourd'hui, leur aire de répar��on, qui couvre 21 pays, reste largement fragmentée 

et se trouve principalement dans les parcs na�onaux, les réserves et les ranchs privés, ainsi que sur les terres 

communautaires (illustra�on 1). Les girafes sont répar�es dans les régions de savane du nord et du sud et dans les zones 

boisées ouvertes, évitant principalement les forêts denses et les environnements déser�ques, avec une large bande 

dis�nc�ve de forêts de miombo humides séparant leur aire de répar��on sud et nord (Muller et al. 2016; O'Connor et al. 

2019; Brown et al. 2021). Le domaine vital des girafes individuelles varie considérablement selon les habitats, de 13 à 50 

km² dans les environnements mésiques du Kenya et de Tanzanie, à plus de 1 000 km² dans les environnements arides du 

nord-ouest de la Namibie et du Niger (Brown et al. 2021).

La popula�on de girafes en Afrique est es�mée à 117 000 individus, ce qui représente un déclin significa�f (22%) par 

rapport à plus de 150 000 dans les années 1990 (Muller et al. 2018; Brown et al. 2021). Ce déclin a entraîné le passage de la 

girafe au rang d'espèce de « Préoccupa�on mineure » à « Vulnérable » sur la Liste rouge de l'UICN des espèces menacées en 

2018 (Muller et al. 2018). Entre 2018 et 2019, toutes les sous-espèces (à l'exclusion de la girafe d'Afrique du Sud) ont été 

évaluées pour des classifica�ons dis�nctes sur la Liste rouge de l'UICN, la plupart pour la première fois (tableau 1).

Ces dernières années, Giraffe Conserva�on Founda�on (GCF) et ses partenaires ont réalisé le tout premier 

échan�llonnage et analyse complets de l'ADN (génomique, nucléaire et mitochondrial) de toutes les principales 

popula�ons naturelles de girafes dans l'ensemble de leur aire de répar��on en Afrique, ce qui a permis d'actualiser la 

compréhension de la taxonomie de la girafe. L'étude a révélé qu'il existe quatre espèces de girafes et très probablement 

sept sous-espèces (Fennessy et al. 2016; Winter et al. 2018; Coimbra et al. 2021). Les quatre espèces sont la girafe Masaï 

(G. �ppelskirchi), la girafe du nord (G. camelopardalis), la girafe ré�culée (G. re�culata) et la girafe du sud (G. giraffa).         

La girafe du nord comprend trois sous-espèces : la girafe de Nubie (G. c. camelopardalis), la girafe du Kordofan                   

(G. c. an�quorum) et la girafe d'Afrique de l'Ouest (G. c. peralta). La girafe du sud comprend deux sous-espèces : la girafe 

d'Angola (G. g. angolensis) et la girafe de l'Afrique du Sud (G. g. giraffa). Deux des anciennes sous-espèces ont été 

intégrées à d'autres taxons car les données confirment qu'elles sont géné�quement iden�ques : la girafe de Rothschild    

(G. c. rothschildi) est similaire à la girafe de Nubie (G. c. camelopardalis) et la girafe de Luangwa (G. t. thornicro�i) est une 
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sous-espèce de la girafe Masaï (Fennessy et al. 2016; Winter et al. 2018; Coimbra et al. 2023).Deux des anciennes sous-

espèces ont été élevées au rang d'espèce : G. c. re�culata est maintenant la girafe ré�culée (G. re�culata) et G. c. 

�ppelskirchi est maintenant la girafe Masaï (G. �ppelskirchi). Sur la base de ces données, la taxonomie des girafes 

structurée sur les quatre espèces est u�lisée dans ce�e stratégie.

Illustra�on 1 : Distribu�on géographique et historique (circa 1700) des différentes (sous-)espèces de girafes qui a 
considérablement diminué au fil du temps à cause de diverses menaces. © GCF
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1.2. Statut de conserva�on et répar��on des girafes au Tchad

La girafe du Kordofan du Tchad, une sous-espèce de la girafe du nord, était largement répandue dans le centre et le sud du 

pays avant le 20� siècle (Fortnam & Oguntola 2004), où environ 5 000 à 6 000 girafes du Kordofan ont été observées entre le 

Tchad et la République centrafricaine (RCA) de la fin des années 1950 au début des années 1960 (Blancou 1958, 1963) . Des 

informa�ons anecdo�ques indiquent qu'elles ont été éliminées d'une par�e importante de leur aire de répar��on 

ancienne par une chasse illégale et incontrôlée et par les effets de la sécheresse (East 1999) , tandis que leur nombre aurait 

augmenté dans le sud-est du Tchad à la fin des années 1960 (Happold 1969). Cependant, ce�e tendance posi�ve a été 
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Tableau 1 : Statut de conserva�on des quatre espèces de girafes en Afrique 

Espèces Sous-espèces 
(nom commun)

Sous-espèces 
(nom scien�fique)

Effec�fs 
connus

Statut sur la Liste rouge 
de L’UINC

Girafe du Nord G. camelopardalis

Girafe du Nubie G. c. camelopardalis 3022 En danger cri�que

Girafe du Kordofan G. c. an�quorum 2297 En danger cri�que

Girafe d'Afrique de l'Ouest G. c. peralta >600 Vulnérable

Girafe ré�culée G. re�culata 15 985 En danger

Girafe Masaï G. �ppelskirchi

Girafe Masaï G. t. �ppelskirchi 44 797 En danger

Girafe de la Luangwa G. t. thornicro�i 605 Vulnérable 

Girafe du Sud G. giraffa

Girafe d'Afrique du Sud G. g. giraffa 29 675

Girafe d'Angola G. g. angolensis 20 192 Préoccupa�on mineure 

Illustra�on 2 : Les quatre espèces de girafes en Afrique. De gauche à droite : la girafe du nord, la girafe ré�culée, la 
girafe Masaï et la girafe du sud. © GCF 



inversée dans les années 1980 avec la guerre civile au Tchad, qui a gravement affecté et inhibé toutes les ac�vités de 

conserva�on. Les données publiées sur leur présence et leur répar��on restent rares et limitées, et avec un déclin de 

popula�on es�mé à 90 % au cours des 30 dernières années, elles ont été classées « en danger cri�que » d'ex�nc�on sur la 

Liste rouge de l'UICN en 2018 (Fennessy & Marais 2018). En 2020, la popula�on avait une tendance posi�ve et était 

es�mée à 1 325 individus dans le pays, qui représentent 58% des girafes du Kordofan dans toute l'Afrique (Brown et al. 

2021).

1.2.1. Parc na�onal de Zakouma 
Officiellement créé par le décret 86/TEF en 1963, le parc na�onal de Zakouma a une superficie de 3 050 km², mais son 

écosystème fonc�onnel, qui comprend aussi le parc na�onal de Siniaka Minia, la réserve de faune de Bahr Salamat, le 

domaine de chasse de Melfi-Roukoum et les corridors fauniques adjacents, couvre 28 162 km². La première étude 

aérienne du parc na�onal de Zakouma a été réalisée en 1986 et a recensé environ 300 girafes (Bousquet 1986). Les années 

1990 ont vu une popula�on de girafes stable ; es�mé à 890 en 1991 (Bousquet 1991) , 800 en 1995 (Dejace at al. 2000), 830 

en 1999  (East 1999) et 942 en 2002 (Mackie 2002; Poilecot 2008). 

Il est toutefois important de revoir les méthodes analy�ques u�lisées pour calculer les es�ma�ons. L'enquête de 2002 
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Illustra�on 3 : Répar��on actuelle de la girafe au Tchad



(Mackie 2002) a probablement montré une sures�ma�on car la majorité des observa�ons ont été menées dans les par�es 

nord-est du parc où les girafes se concentrent en raison de la disponibilité de la végéta�on, puis extrapolées, ce qui n'est 

pas représenta�f de la densité des girafes dans la totalité de l'aire protégée (Fay et al. 2005; Potgieter et al. 2009). Une 

sures�ma�on similaire a été rapportée par Poilecot (2008) de 1 409 girafes en 2008, et peut-être aussi dans l'es�ma�on de 

2006 de 518 (Poilecot 2008). En plus, de nombreuses enquêtes rapportent le nombre total d'individus observés et ne font 

pas d'extrapola�on à une es�ma�on à l'échelle du parc. Par exemple, 154 girafes ont été recensées en 2000 (Planton 

2000), 292 en 2005 (Fay et al. 2005), 383 en 2006 (Fay et al. 2006). La comparaison directe de ces méthodes de relevé (c.-à-

d. un dénombrement total observé par rapport à une es�ma�on extrapolée) peut donner lieu à des tendances 

démographiques apparemment fluctuantes et inexactes.

Depuis 2010, African Parks (AP) gère le parc na�onal de Zakouma en partenariat avec le gouvernement du Tchad. Ce 

partenariat a abou� à des enquêtes plus régulières et cohérentes qui montrent par la suite une popula�on de girafes du 

Kordofan qui augmente. Alors qu'il est important de reconnaître que les relevés aériens sous-es�ment généralement 

l'abondance des girafes (Lee & Bond 2016), les comptages aériens menés par AP ont recensé 612 girafes en 2009 

 (Potgieter et al. 2009), 572 en 2010 (Potgieter et al. 2010), 753 en 2011 (Potgieter et al. 2011) et 703 en 2012 (Potgieter et 

al. 2012). Dans le même temps, il a été suggéré que, de manière plus réaliste, la popula�on de girafes comptait entre 800 et 

1 000 individus (Potgieter et al. 2012). 

La popula�on de girafes a con�nué d'augmenter avec 934 individus dénombrés en 2014, principalement présents dans la 

moi�é est du parc (Antonínová et al. 2014), 947 en 2016 (Potgieter et al. 2016), 1 233 en 2018 (Potgieter et al. 2018), et       

1 546 en 2021 (Fra�celli et al. 2021). Au total, quelle que soit la méthode u�lisée, il est clair que la popula�on du PN de 

Zakouma est en augmenta�on et s'est ne�ement améliorée au cours des 20 dernières années dans le cadre de ges�on 

collabora�ve entre le gouvernement du Tchad et AP, et le parc est une aire protégée phare pour la girafe du Kordofan en 

Afrique centrale, la girafe étant d'ailleurs l'emblème du Parc.

1.2.2. La zone de Koundjourou
Koundjourou est une zone d'importance pour la conserva�on mais ne bénéficie pas encore de protec�on formelle. 

Récemment, Wings for Conserva�on, avec le sou�en de GCF, de Wild Africa Conserva�on (WAC), du programme APEF, et 

d'autres partenaires, a iden�fié une nouvelle popula�on de 34 girafes en 2022 et 51 girafes en 2023 (Rabeil et al. 2022, 

2023). En tant que popula�on de girafes du Kordofan la plus septentrionale, le gouvernement du Tchad et ses partenaires 

ont pris la mesure de l'importance de protéger cet habitat pour l'ensemble des espèces qui y résident et une étude de 

faisabilité est à prévoir pour le classement de la zone.

1.2.3. Parc na�onal de Siniaka Minia 
Ini�alement une réserve de faune, Siniaka Minia a été créée en 1965 pour protéger les rhinocéros noirs (Diceros bicornis) 

et d'autres espèces. En 2017, un accord de partenariat pour gérer les 4 158 km² de la réserve a été signé entre AP et le 

gouvernement du Tchad suite à la bonne exécu�on de la ges�on collabora�ve du parc na�onal de Zakouma. En 2023, la 

réserve de faune de Siniaka Minia a été déclarée parc na�onal. Il existe des informa�ons d'une pe�te popula�on de girafes 

dans le parc na�onal de Siniaka Minia, et on suppose que les girafes du parc na�onal de Zakouma migrent de façon 

saisonnière entre les deux zones. Cependant, il existe peu de preuves de ce�e migra�on. En 2018, 12 girafes ont été 

comptées, et puis 22 girafes en 2019 (Potgieter et al. 2019), 36 girafes en 2021, 46 girafes en 2022 et 26 girafes en 2023 

(Dias 2023).

1.2.4. Parc na�onal de Sena Oura
Classé parc na�onal en 2010, Sena Oura (735 km²) et le parc na�onal de Bouba N'djida au Cameroun font par�e d'une zone 

de conserva�on transfrontalière de 6 500 km² qui représente un corridor de biosphère important. Du côté camerounais, la 

Wildlife Conserva�on Society (WCS) fournit un sou�en ciblé à la ges�on du parc tandis que la GIZ/Union européenne 

fournit des ressources au parc na�onal de Sena Oura. En 2008, avant la déclara�on officielle du parc, une étude es�mait au 

moins 64 girafes dans le parc (Prodalka 2008). Une décennie plus tard, aucune girafe n'a été observée lors des comptages 

aériens en 2015 (Elkan et al. 2015) et en 2018 (J. De Winter, comm. pers.). Un an plus tard, en 2019, seules quatre girafes 

ont été observées (J. De Winter, comm. pers.). En 2022, 18 girafes ont été observées lors de 12 événements d'observa�on 
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rapportés par le personnel de terrain et une vidéo prise par le directeur du parc na�onal de Sena Oura le 30 mai 2023 

confirme que les girafes existent toujours dans le parc.

De plus, des observa�ons de girafes ont été enregistrées dans la zone transfrontalière de Yamoussa, entre les parcs 

na�onaux de Sena Oura et de Bouba N'djida. Un rapport WCS de 2018 sur la zone transfrontalière de Yamoussa es�mait la 

popula�on à 59 girafes, mais il n'y avait aucune men�on spécifique de leur proximité avec le parc na�onal de Sena Oura ou 

de leur présence au Tchad (Grossmann et al. 2022). Ce rapport, ainsi que le récent rétablissement d'autres espèces telles 

que le lion (Panthera leo) dans le parc na�onal de Sena Oura (Kuta 2023), souligne le poten�el de ce�e zone pour le 

rétablissement et la ges�on d'une popula�on viable et importante de girafes du Kordofan en dehors du parc na�onal de 

Zakouma.

1.2.5. Réserve de faune de Binder-Léré
Située au sud-ouest et frontalière du Cameroun, la réserve de faune de Binder-Léré de 1 350 km² a été créée en 1974. En 

2021, l'ONG Noé a signé un partenariat avec le gouvernement du Tchad pour la ges�on du complexe d'aires protégées de 

Binder-Léré qui couvre une zone de 1 715 km² comprenant la réserve de faune de Binder-Léré et le parc na�onal de Zah 

Soo (Noé 2021). Cependant, il existe peu de men�ons d'es�ma�ons de girafes du Kordofan. En 2014, six individus ont été 

observés, et moins de 10 individus en 2018 (M. Antoninová, comm. pers.). En 2020, quelques girafes ont été observées, 

mais le nombre exact est inconnu, et il est probable que la pe�te popula�on ne réside pas toute l'année et u�lise 

uniquement une zone au sud-ouest du parc qui jouxte les terres communautaires (R. Harvey, comm. pers.). Un rapport 

récent du parc na�onal de Zah Soo indique que trois girafes ont été observées lors d'un comptage aérien (Padeuh et al. 

2024) et le directeur adjoint affirme qu'il y en a au moins quatre (comm. pers.), confirmant leur présence con�nue dans ce 

complexe d'aires protégées.
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Tableau 2 : Es�ma�ons récentes de la girafe au Tchad

Ecosystème Effec�f récent Année Source

PN Zakouma 1 546 2021 Fra�celli et al. 2021

Koundjourou 51 2023 Rabeil et al. 2023

PN Siniaka Minia 26 2023 Dias 2023

PN Sena Oura 18 2022 Personnel du parc

RF Binder-Léré / PN Zah Soo 4 2024 Dir. Adj. PN Zah Soo, comm. pers.

Total ~ 1 645

1.2.6. Autres zones de distribu�on de girafes au Tchad
En 2014, cinq girafes du Kordofan ont été observées dans le Chari Baguirimi, au sud-ouest du Tchad (M. Antonimova, 

comm. pers.). Cependant, aucune autre informa�on n'est disponible pour ce�e zone et il est supposé que les girafes ont 

disparu de la zone.

Des signes de présence de girafes ont été enregistrés dans d'autres régions du Tchad. Dans le domaine de chasse d'Aouk, 

des girafes sont parfois observées dans la zone, mais on suppose qu'elles font par�e de la popula�on de Zakouma qui 

migre du parc pendant la saison des pluies (Dir. Aouk, comm. pers.). Il y a eu des traces de girafes dans la région du lac Fitri 

et à l'est de la ville de Mongo, mais aucune preuve récente n'a été enregistrée.



1.3. Résultats des enquêtes de terrain

En juin 2024, une mission conjointe de terrain (Expert junior et un Cadre de la DFAP) s'est tenue dans les zones de Binder-

Léré, Bousso (Loug-Chari) et Koundjourou. Diligentée pour collecter des informa�ons rela�ves à la présence des girafes 

dans les zones citées ci-dessus, elle a permis de compléter les informa�ons obtenues lors de l'enquête réalisée en 2021 sur 

l'autruche et la girafe pour l'élabora�on de la Stratégie na�onale de la conserva�on de l'autruche au Tchad. La fiche 

d'enquête élaborée pendant les enquêtes de 2021 a été reprise pour ainsi l'adapter au contexte spécifique de la girafe 

mais aussi sur l'aperçu général de présence des espèces phares dans les zones retenues pour l'enquête. Des supports, 

notamment des photos des espèces citées dans la fiche d'enquête ont été préparés pour montrer les images lors des 

interviews. Pour chacune des zones, un échan�llon de 30 fiches a été réalisé, à part le focus groupe et les entre�ens 

individuels avec des autorités administra�ves, tradi�onnelles, des agents de secteur faune et des unités mobiles de gardes 

fores�ers et fauniques.

La première étape de la mission a couvert plusieurs villages entre Binder et Léré, où des entre�ens individuels et aussi de 

focus groupe ont été organisés pour renseigner les fiches. Des rencontres ont également été tenues avec des autorités 

administra�ves, tradi�onnelles, les agents du MEPDD et les responsables de l'ONG Noé, ges�onnaire du parc na�onal de 

Zah Soo. Les responsables de Noé affirment qu'un comptage aérien effectué en 2022 sur le parc na�onal de Zah-Soo a 

permis de localiser trois girafes à l'Est du parc. Ils envisagent ainsi d'organiser une opéra�on de pose des colliers GPS sur 

ces girafes. Ils réitèrent également que ces girafes sont entrées dans le parc par l'Est. Parmi les autres personnes 

interrogées, la majorité de ceux qui disent avoir vu des girafes au cours de leur vie sont âgés de plus de 50 ans. 

En ce qui concerne le lieu où ils ont vu des girafes, la zone du village Biner-Naïri, village de TAM, et chute Gauthiot (extrême 

Est du parc de Zah Soo) revient à plusieurs reprises et cons�tuerait l'ancien habitat de la girafe. Dans ce�e zone, parmi 

toutes les personnes interrogées, la dernière observa�on d'une girafe dans la nature était en 2005 selon le Chef de Canton 

de Lagon, entre le village Biner-Naïri et chute Gauthiot. Concernant la cause de la dispari�on des girafes dans la zone, le 

braconnage (braconniers venant du Cameroun et de la RCA) et l'installa�on anarchique des villages sont à chaque fois 

évoqués. Enfin, un homme de 83 ans interrogé à Lagon a indiqué que vers les années 1973, la girafe était abondante dans la 

zone et surtout autour de chute Gauthiot.

La deuxième étape de la mission de collecte des informa�ons a été réalisée dans les villages se trouvant entre Gueledeng 

et Bousso. La même méthode u�lisée dans la zone de Binder-Léré a été suivie. Selon les entre�ens réalisés dans ce�e 

par�e, seulement les plus anciens affirment avoir vu les girafes (également ceux âgés de plus de 50 an) dans la nature entre 

Melfi (actuel parc de Siniaka Minia) et Bousso. Ils disent aussi que la zone située entre Bousso et Korbol, à proximité du parc 

Illustra�on 4 : La girafe trouvée morte près de Bediné. La cause de mortalité n'a pas été établie. Photo fournie par le 
chef secteur de Koundjourou. 
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na�onal de Manda, cons�tuait également un ancien habitat de la girafe. Dans ce�e zone, selon les personnes interrogées, 

la dispari�on de la girafe a été causée par le braconnage (braconniers venant de Korbol), la pression anthropique et la 

sècheresse. On a aussi noté la présence d'un groupement an�-braconnage basé à l'entrée de Bousso qui a pour zone de 

responsabilité le Département de Loug-Chari, une par�e des provinces du Guera et du Moyen-Chari. La mission a eu un 

entre�en avec le Chef du groupement et ses éléments, mais depuis leur installa�on (plus de 10 ans) et au cours de leurs 

patrouilles régulières, aucune girafe n'a été vue dans la nature.

La dernière étape de la mission de collecte des données rela�ves à la présence des girafes a été faite dans les villages se 

trouvant à l'est, et entre Koundjourou et Deleb (Guera). Ce choix a été fait suite aux entre�ens que nous avions eus avec les 

personnes ressources et les agents du MEPDD sur place. Dans ce�e zone, toutes les personnes interrogées confirment la 

présence des girafes vers le village Bediné, situé à 50 km à l'est de Koundjourou. Dans la localité, la majorité des personnes 

confirme la présence des girafes et affirme les voir surtout à par�r des mois de mars et mai, période pendant laquelle l'eau 

n'est disponible que dans le Batha où les girafes viennent s'abreuver. Au mois d'avril 2024, une girafe a été retrouvée morte 

au bord du Batha, environ à 2 km du village Bediné. D'après un entre�en avec le chef secteur faune de Koundjourou et 

aussi selon les habitants du village, une descente sur place a été faite avec le chef de poste vétérinaire, mais aucune 

blessure n'a été observée sur l'animal. Il a été conclu qu'elle serait morte naturellement et un rapport circonstancié a été 

établi et envoyé au ministère par l'intermédiaire de la déléga�on MEPDD du Batha.

Tous les interlocuteurs souhaitent revoir les girafes à l'état sauvage. De même, il faut signaler que hors Koundjourou, 

partout où les enquêtes sont menées, la dernière observa�on de girafe dans la nature remonte à plus de 40 ans sauf à 

Lagon où elle a été aperçue en 2005. Aussi, les personnes rencontrées affirment que la girafe est une espèce protégée et 

qu'il est interdit de la chasser. En revanche, dans la zone de Koundjourou, presque tous les gens interrogés affirment avoir 

vu les girafes dans la nature et ils connaissent plus ou moins leur actuel et ancien habitat. La zone du village Bediné à 50 km 

à l'est de Koundjourou et la zone située entre le village de Bediné (Batha) et le village Chaouir (Guera) sont à chaque fois 

indiqués comme une zone où vivaient les girafes. Aucune observa�on directe ni d'indices de présence de girafe dans les 

zones parcourues n'a été faite, en revanche d'autres espèces (mammifères et oiseaux d'eau) ont été aperçues.
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CHAPITRE 2 : 
MENACES SUR LES GIRAFES AU TCHAD

2.1.  Introduc�on

Ce�e sec�on donne un aperçu des menaces qui pèsent sur la survie des girafes au Tchad comme jus�fica�on pour aider à 

la planifica�on et à la mise en œuvre de la stratégie. L'écologie et la dynamique des popula�ons de girafes peuvent être 

influencées par des facteurs à la fois extrinsèques et intrinsèques. Les facteurs extrinsèques comprennent les 

précipita�ons, les perturba�ons humaines, le braconnage, la préda�on, la perte et la fragmenta�on de l'habitat, tandis 

que les facteurs intrinsèques comprennent les effets allèles, le stress, les maladies, la compé��on intraspécifique, les 

changements dans la fécondité et d'autres processus dépendants de la densité (Owen-Smith & Mason 2005; Horak et al. 

2007; Périquet et al. 2010). 

2.1.1. Le braconnage
La chasse illégale à des fins diverses cons�tue l'une des principales menaces à la survie des girafes. Les girafes sont 

chassées illégalement pour leur viande, leurs os, leurs poils et leur queue (Hall 2016; Dunn et al. 2021; Muneza et al. 2023). 

Leurs peaux sont également u�lisées dans certains produits de luxe et comme tapis (Hall 2016). Ces grands mammifères 

sont faciles à tuer par rapport aux autres ongulés, ce qui signifie qu'avec une seule balle, les braconniers peuvent obtenir 

divers produits à u�liser et vendre, ainsi que beaucoup de viande. De plus, des rapports indiquent que les girafes sont 

parfois braconnées uniquement pour leur queue, dont les poils sont u�lisés pour fabriquer des colliers qui sont ensuite 

u�lisés lors des cérémonies de mariage (E. Bemadjim, comm. pers.). 

Illustra�on 5 : Carcasse de girafe avec la queue coupée, trouvée près du parc na�onal de Zakouma en avril 2008. On 
soupçonne que la girafe a été braconnée uniquement pour la queue. Photo fournie par E. Bemadjim.
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Entre 2002 et 2010, le parc na�onal de Zakouma, a payé un lourd tribut dû au braconnage, avec la perte d'environ 4 000 

éléphants (Allen 2024). La principale menace provenait des insurgés soudanais fortement armés, qui traversaient 

régulièrement la fron�ère et balayaient le parc, décimant la faune sauvage et in�midant les communautés locales. En 

2010, il ne restait plus que 620 éléphants (Poilecot 2010), contre 22 000 dans les années 1970. Les rhinocéros ont été 

chassés jusqu'à l'ex�nc�on, mais par chance, les girafes ont réussi à survivre. La ges�on du parc, déléguée à AP, a inversé la 

tendance néga�ve de nombreuses espèces et amélioré la sécurité dans la région. Actuellement, Zakouma est un refuge 

pour la girafe du Kordofan en Afrique centrale.

L'empoisonnement des cours d'eaux / mares à Zakouma, Sena Oura et ailleurs par les habitants en u�lisant des produits 

toxiques représente une forme de braconnage. Les braconniers mangent ou vendent des produits provenant de ces 

animaux empoisonnés, ce qui représente aussi un problème de santé publique.

Historiquement, le braconnage a été bien documenté et étudié dans le PN de Zakouma, mais il reste toujours une menace 

grave pour la faune, en par�culier dans les zones fauniques du sud. La pression humaine croissante et la demande de 

viande de brousse sauvage ont poussé de nombreuses espèces sauvages du Tchad au bord de l'ex�nc�on.

2.1.2. La perte et la fragmenta�on de l'habitat de la girafe au Tchad
La surexploita�on et l'u�lisa�on non durable des ressources biologiques, dues à la croissance de la popula�on humaine, 

ont eu un impact considérable sur la perte de biodiversité au Tchad (Brugière & Scholte 2013). La pression sur les 

écosystèmes terrestres et la biodiversité s'exerce à travers des systèmes pastoraux mal gérés et surexploités, la 

déforesta�on, le défrichement et les feux de brousse, en plus de la proliféra�on de ravageurs et d'espèces envahissantes. 

Ce problème s'est même étendu à plusieurs aires protégées, mais à différents niveaux. Au cours des dernières décennies, 

les girafes ont disparu de la réserve de faune de Mandelia et du parc na�onal de Manda (Brugière & Scholte 2013). On 

pense même que la présence humaine excessive à Mandelia a rendu la réserve impropre à l'habitat des girafes, alors 

qu'elle faisait autrefois par�e de l'aire de répar��on des girafes au Tchad. La fragmenta�on de l'habitat reste une menace 

indirecte importante illustrée par les ouvertures des tranchées. 

2.1.3. Les ac�vités anthropiques
La réduc�on progressive des terres de pâturage accessibles aux éleveurs, l'augmenta�on con�nue et exponen�elle du 

cheptel et le changement d'u�lisa�on des terres induit par le passage du mode de vie pastoral au mode de vie sédentaire 

dans les principaux paysages fauniques présentent un défi majeur pour la ges�on durable des écosystèmes au Tchad 

(Frérot 1997; Brugière & Scholte 2013) . Le Tchad est considéré comme détenant l'un des niveaux de diversité biologique 

les plus élevés des pays sahélo-sahariens, mais la diversité biologique na�onale a été peu documentée et les études les 

plus complètes sur les groupes biologiques remontent à la période coloniale soit avant les années 1960, (Brugière & 

Scholte 2013). Ainsi, la dispari�on de nombreuses espèces endémiques due aux ac�vités humaines est largement passée 

inaperçue et peu documentée. La croissance démographique et la pression accrue sur les zones de conserva�on 

alimentent également les conflits entre l'homme et la faune, qui entraînent des pertes de vies humaines et animales, ainsi 

que des dommages infligés aux récoltes. Il est important de documenter ces cas pour aider à élaborer des poli�ques de 

conserva�on.

2.1.4. Les changements clima�ques
Ces dernières années, le Tchad a connu des saisons sèches prolongées, entraînant la mort de nombreuses espèces 

(Bedoum et al. 2014). Bien que les girafes soient généralement indépendantes de l'eau, la sécheresse est reconnue 

comme une menace majeure à la survie des girafes dans le pays. On suppose également que la mortalité des girafes due à 

des causes indirectement liées à la saison sèche prolongée (empoisonnement aux tanins, maladies associées aux 

condi�ons sèches) pourrait être plus élevée. Cependant, des efforts de surveillance supplémentaires sont nécessaires 

pour mieux comprendre les impacts directs et indirects de la sécheresse sur les girafes et d'autres espèces, en par�culier 

celles qui dépendent de l'eau. 

Les changements clima�ques affectent directement les écosystèmes à travers des augmenta�ons saisonnières de la 

température de l'air et des modifica�ons dans les précipita�ons, provoquant ainsi de graves sécheresses et des incendies 

(Fourissala & Gormo 2013). Les changements clima�ques impacteront probablement les aires de répar��on de 
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nombreuses espèces. Par exemple, les girafes migrent régulièrement du PN de Zakouma vers le domaine de chasse de 

l'Aouk pendant la saison des pluies, où elles parcourent les terres communautaires. De tels changements affectent la 

disponibilité, l'accessibilité et la qualité des ressources dont dépendent la faune (et les êtres humains). Ces changements 

clima�ques ont des implica�ons sur la protec�on et la ges�on de la faune, des habitats, des zones protégées et des forêts. 

Les changements clima�ques ont rendu la faune sauvage plus vulnérable aux catastrophes écologiques. Comprendre 

l'étendue de la variabilité naturelle et la réponse des écosystèmes joue un rôle clé pour la ges�on future des 

écosystèmes (Durant et al. 2015).

2.1.5. Les maladies
Les girafes ne sont pas seulement menacées par des pressions anthropiques, mais elles sont également vulnérables aux 

épidémies. Les popula�ons de girafes ont déjà été considérablement affectées par des épidémies de peste bovine (Barre� 

et al. 2006), d'anthrax (Gachohi et al. 2019), d'infec�on par le papillomavirus (Van Dyk et al. 2011) et de dermatose 

nodulaire contagieuse (Hunter & Wallace 2001). Cependant, l'épidémiologie et la pathologie de ces maladies sont bien 

comprises étant donné qu'elles touchent une variété de taxons de mammifères. La peste bovine a été éradiquée à l'échelle 

mondiale et elle n'est pas considérée comme une menace majeure au Tchad.

Au cours des 30 dernières années, de nouvelles maladies sont apparues dans des popula�ons de girafes et ont suscité une 

a�en�on limitée en ma�ère de conserva�on et d'épidémiologie. Une maladie cutanée de la girafe a été observée dans 

diverses popula�ons de girafes en Afrique de l'Est, pour la première fois en Ouganda en 1995 (Kalema 1996) et en Tanzanie 

en 2000 (Mpanduji et al. 2011). Le nom générique décrivant l'infec�on cutanée indique que les chercheurs en savent peu 

sur la maladie. Plus important encore, l'effet de telles maladies émergentes sur les popula�ons de girafes reste inconnu. 

Il est donc important d'améliorer le suivi des maladies au Tchad pour comprendre leurs impacts sur la survie des girafes. 

Par exemple, une jeune girafe morte a été trouvée près de Bediné (dans le Batha) et bien que la cause de la mortalité n'ait 

pas été établie, la maladie pourrait avoir joué un rôle.
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CHAPITRE 3 : CADRE POLITIQUE ET 
JURIDIQUE POUR LA CONSERVATION 
DE LA GIRAFE AU TCHAD

3.1. Cadre juridique au Tchad 

La protec�on de la faune sauvage, au profit du peuple du Tchad, est inscrite dans la Cons�tu�on et dans diverses lois. La 

Cons�tu�on du 31 mars 1996 je�e en effet les bases de la poli�que na�onale en ma�ère de protec�on de 

l'environnement. Selon son ar�cle 47, « chaque citoyen a droit à un environnement sain » et l'ar�cle 48 précise que « l'Etat 

et les collec�vités territoriales décentralisées doivent assurer la protec�on de l'environnement ». Ces deux ar�cles ont été 

repris dans la nouvelle cons�tu�on de 2018 sous les ar�cles 51 et 57.

Le Tchad dispose d'un référen�el poli�que qui est la « Stratégie Na�onale et le Plan d'Ac�on en ma�ère de biodiversité ». 

Ce�e stratégie déclare que le Tchad doit être « une na�on forte dans toutes ses composantes socio-culturelles, qui aspire à 

vivre en harmonie avec son environnement naturel, tout en y re�rant l'essen�el pour sa croissance économique et en y 

laissant un héritage riche dans sa diversité biologique ». La stratégie est ambi�euse dans ses objec�fs et couvre des 

ques�ons essen�elles concernant la biodiversité du Tchad.

3.1.1. La législa�on de la conserva�on et protec�on de la faune au Tchad
Par rapport à la législa�on, le Tchad avait, dans un passé récent, l'ordonnance 14/63 du 28 mars 1963 pour réglementer les 

zones protégées. Ce�e ordonnance a été complétée par un certain nombre de décrets. Le 2 juin 2008, l'Assemblée 

na�onale a passé une loi régissant les forêts, la faune et les ressources halieu�ques ; la première en son genre au Tchad 

depuis l'indépendance en 1960. Ce�e loi, promulguée le 10 juin 2008 sous le no 14/PR/2008, a introduit le concept de la 

ges�on des ressources par les communautés locales et la possibilité de créer des réserves de faune communautaires, 

gérées en collabora�on avec les services de l'État et le secteur privé. Elle inclut tous les aspects de la ges�on des zones 

protégées et de la faune au Tchad. Ce�e Loi a été renforcée par le Décret n°380/PR/PM/MERH/2014 du 05 juin 2014 fixant 

les modalités d'applica�on du régime de la faune.

En ma�ère de chasse de la faune, l'ordonnance 14/63 du 23 mars 1963, qui a été abrogée par la loi 14/2008 (ar�cle 355) 

réglemente la chasse et la protec�on de la nature ; ce�e loi fixe les condi�ons dans lesquelles la chasse est autorisée, 

dresse une liste d'animaux protégés et autorise la créa�on de parcs na�onaux, de réserves de faune et d'un corps d'agents 

spécialisés chargés de protéger la faune. Le principe est celui de l'autorisa�on administra�ve, sous forme d'une licence, ou 

d'un permis de chasse, délivrés selon les catégories, par le Directeur des Eaux et Forêts, ou le MEPDD (ar�cle 1 alinéa 3). En 

vertu de l'ar�cle 25 de l'ordonnance n°002/PR/88 de la conserva�on de la faune sauvage, la girafe est classée parmi les 

espèces de catégorie A. Les espèces de catégorie A bénéficient d'une protec�on totale et ne peuvent pas être chassées. De 

plus, nul ne peut faire acte de guide de chasse sur le territoire de la République du Tchad, que ce soit de manière habituelle 

ou occasionnelle s'il n'est pas �tulaire de la licence spéciale correspondante. Toute infrac�on au présent ar�cle sera 
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Tableau 3 : Principaux instruments régionaux auxquels a adhéré le Tchad, en rela�on avec la conserva�on de la faune 
sauvage et de ses habitats (classement par ordre chronologique d'entrée en vigueur)

Titre Année d'entrée en 
vigueur

Conven�on rela�ve à la mise en valeur du Lac Tchad 1964

Conven�on Africaine d'Alger sur la conserva�on de la nature et des ressources naturelles 
(dite Conven�on de Maputo)

1968

Accord portant règlementa�on commune sur la faune et la flore (Tchad, Cameroun, Niger, 
Nigeria)

1977

Accord de coopéra�on entre le Cameroun et le Tchad rela�f à la créa�on et à la ges�on 
concertée du complexe transfrontalier des aires protégées Bouba-Ndjidda et Sena-Oura

2011

Accord tripar�te entre le Tchad, le Cameroun et la RCA en ma�ère de lu�e an�-braconnage 2013

recherchée, constatée et réprimée comme en ma�ère de chasse et de protec�on de la faune et punie d'une amende, 

montant de 100 000 à 300 000 FCFA et d'un mois à trois mois d'emprisonnement, ou de l'une de ces deux peines 

seulement.

P
h

o
to

 : 
Ja

im
e 

D
ia

s/
W

in
gs

 f
o

r 
C

o
n

se
rv

a�
o

n

3.2. Les cadres juridiques interna�onaux abordant la conserva�on et la ges�on des girafes 
La Conven�on sur le commerce interna�onal des espèces de la faune et de la flore sauvages menacées d'ex�nc�on 

(CITES), et la Conven�on sur la conserva�on des espèces migratrices appartenant à la faune sauvage (CMS), également 

connue sous le nom de Conven�on de Bonn, cons�tuent des cadres juridiques interna�onaux appliqués à la conserva�on 

et la ges�on des girafes. Le Tchad est signataire de la CITES et de la CMS. La CITES, une conven�on de 1973, oblige les États 

membres à réglementer le commerce interna�onal des espèces de faune et de flore sauvages menacées par la 

coopéra�on interna�onale. La CdP 18 de la CITES a approuvé l'inscrip�on de la girafe à l'Annexe II en août 2019, avec l'aide 

du gouvernement du Tchad. La CMS, une conven�on de 1979, oblige le Tchad à conserver les espèces sauvages migratrices 

dans leur aire de migra�on. Cela oblige le Tchad à coopérer avec d'autres États qui font par�e de l'aire de répar��on de la 

faune sauvage migratrice et/ou transfrontalière présente dans le pays. En octobre 2017, la girafe a été inscrite à l'Annexe II 

de la CMS.

Le Tchad est l'un de 10 pays membres de la COMIFAC (la Commission des Forêts pour l'Afrique centrale) et met en place le 

plan pour la convergence et en par�culier l'axe 4 sur la biodiversité, mis en applica�on par le RAPAC (Réseau d'AP de 

l'Afrique centrale).  Le Tchad ne fait pas par�e des réseaux ETIS ou TRAFFIC.
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CHAPITRE 4 : 
LE PLAN D'ACTION

4.1. Vision 

Une popula�on de girafes restaurée, viable, et répandue dans les habitats naturels du Tchad grâce à l'engagement 

concerté de toutes les par�es prenantes.

4.2. Buts 

1. Combler de manière globale les écarts de connaissance des ques�ons clés sur l'écologie, la conserva�on et la ges�on 

de la girafe au Tchad au cours des dix prochaines années.

2. Améliorer l'appui à la conserva�on de la girafe pour les principales par�es prenantes au Tchad au cours des dix 

prochaines années.

3. Renforcer les capacités des acteurs à restaurer et gérer la girafe au Tchad au cours des dix prochaines années.

4. Etendre la répar��on et le nombre des girafes aux sites favorables au Tchad au cours des dix prochaines années.

4.3. Objec�fs stratégiques 

1. Générer une base des connaissances grâce à la recherche pour améliorer la compréhension de l'écologie et de la 

ges�on de la girafe.

2. Promouvoir la conserva�on à long terme de la girafe à travers une communica�on efficace.

3. Renforcer la capacité des ins�tu�ons na�onales en ma�ère d'applica�on de la loi, de la recherche, de la surveillance 

et de la ges�on pour la conserva�on de la girafe.

4. Renforcer la popula�on de girafes au Tchad en repeuplant les habitats prioritaires iden�fiés, tout en assurant le suivi 

de ces popula�ons.

5. Lu�er contre la perte, la fragmenta�on et la dégrada�on de l'habitat de la girafe en maintenant et en améliorant la 

connec�vité des habitats.
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OBJECTIFS STRATEGIQUES 

Objec�f stratégique 1 : 

Générer une base des connaissances grâce à la recherche pour améliorer la compréhension de 

l'écologie et de la ges�on de la girafe.

Il existe encore d'importantes lacunes dans les connaissances sur la répar��on et l'état de conserva�on des girafes au 

Tchad. Jusqu'à présent, de nombreuses études et efforts de conserva�on se sont concentrés sur le parc na�onal de 

Zakouma. Par conséquent, les efforts de recherche des dix prochaines années devraient se concentrer sur la collecte de 

données provenant de zones qui n'ont pas été étudiées et des enquêtes à l'échelle du pays. Il est important de documenter 

la valeur et l'u�lisa�on tradi�onnelle de la girafe, ainsi que d'étudier les mouvements transfrontaliers des girafes dans les 

régions du sud du pays où il est assumé qu'il y a une migra�on de girafes entre le Tchad, la République centrafricaine et le 

Cameroun. Ce genre d'études ainsi que l'u�lisa�on de plusieurs ou�ls technologiques dans ces études, contribueront de 

manière significa�ve à la ges�on de la girafe au Tchad.

Ac�on Indicateur de rendement Par�e Responsable Priorité 

1.1. Me�re en place une base de 
données na�onale sur les girafes 
pour enregistrer les nombres, les 
tendances démographiques et 
les mortalités

Statut de la base de données na�onale 
sur les girafes 

MEPDD/DFAP, 
APROCOFF, par�es 
prenantes

Haute

Les lacunes dans les connaissances sur 
la conserva�on de la girafe au Tchad 

1.2. Mener un recensement na�onal 
biannuel de la popula�on de 
girafes

 

Etat de conserva�on de la girafe au 
Tchad

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

Nombre de recensements na�onaux 
réalisés

1.3. Rassembler les connaissances 
tradi�onnelles sur la girafe 
(valeur culturelle et u�lisa�on) 
dans tout le Tchad

Indice de connaissance de la valeur 
culturelle des girafes

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

1.4. Développer un inventaire des 
maladies qui affectent la girafe 
au Tchad

Statut de l'inventaire des maladies MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne

1.5. Promouvoir les ini�a�ves de 
conserva�on dans les zones 
transfrontalières de l'aire de 
distribu�on des girafes

Nombre d'enquêtes transfrontalières 
réalisées à Sena Oura, Zah Soo, et Aouk

MEPDD/DFAP, WCS, 
Noé, SC, AP, par�es 
prenantes

Haute

Nombre d'ini�a�ves de conserva�on 
dans les zones transfrontalières  

1.6. Equiper les girafes avec des 
colliers GPS pour étudier leurs 
mouvements

Nombre de colliers GPS posés sur les 
girafes pour étudier leurs mouvements 
dans les zones prioritaires (Zakouma, 
Siniaka-Mina, Koundjourou, Aouk, Sena 
Oura et Zah Soo) 

MEPDD/DFAP, AP, 
WCS, Noé, par�es 
prenantes

Haute
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Objec�f stratégique 2 : 

Promouvoir la conserva�on à long terme des girafes à travers une communica�on efficace.

Une stratégie de communica�on efficace est nécessaire pour sensibiliser le public aux menaces qui pèsent sur la girafe. À 

l'échelle mondiale, le 21 juin est reconnu comme la Journée mondiale de la girafe et devrait également être célébrée au 

Tchad, en me�ant l'accent sur la girafe du Kordofan et le statut du pays en tant que bas�on de ce�e sous-espèce. En outre, 

au cours des 10 prochaines années, il faudrait élaborer et diffuser du matériel d'éduca�on environnementale. L'u�lisa�on 

de produits toxiques pour obtenir des produits d'animaux sauvages et de la viande de brousse devrait également être 

considérée comme une préoccupa�on de santé publique, en par�culier dans les zones où les girafes sont gravement 

touchées par la contamina�on des cours d'eau.

Ac�on Indicateur de rendement Par�e Responsable Priorité 

2.1. Formaliser la Plateforme des 
acteurs de la conserva�on au 
Tchad et l'u�liser pour 
promouvoir la conserva�on 
de la girafe

Plateforme mise en place et la 
compréhension de la conserva�on des 
girafes au Tchad améliorée 

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

Statut de la plateforme des acteurs de la 
conserva�on au Tchad

Nombre de rapports des réunions/ateliers 

2.2. Elaborer une stratégie 
na�onale de communica�on 
de la conserva�on de la 
girafe 

Statut de la stratégie na�onale de 
communica�on de la conserva�on de la 
girafe au Tchad

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

2.3. Elaborer des plans de 
communica�on sur la girafe 
dans les zones prioritaires 
(ou�ls de communica�on, 
sensibilisa�on, éduca�on, 
célébra�on de la Journée 
mondiale de la girafe, 
vulgarisa�on des textes 
législa�fs et réglementaires)

Statut des plans de communica�on sur la 
girafe dans les zones prioritaires 

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

2.4. Élaborer et diffuser du 
matériel éduca�f sur les 
dangers du poison pour la 
faune et la santé publique

Nombre et type de matériels élaborés et 
diffusés 

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne
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Objec�f stratégique 3 : 

Renforcer la capacité des ins�tu�ons na�onales en ma�ère d'applica�on de la loi, de la recherche, de 

la surveillance et de ges�on pour la conserva�on des girafes.

Le renforcement de la capacité des ins�tu�ons de conserva�on est essen�el à la mise en œuvre réussie de la stratégie. Ceci 

est par�culièrement important pour faire face aux diverses menaces auxquelles la girafe est confrontée au Tchad. Le 

renforcement de la capacité peut être réalisé en �rant par� des connexions et des réseaux professionnels dans d'autres 

pays qui ont déjà mis en place des cadres axés sur la conserva�on de la girafe. En outre, la forma�on et l'équipement des 

rangers contribueront à réduire la menace du braconnage des girafes et de l'u�lisa�on de produits toxiques dans les cours 

d'eau. On es�me que ces efforts accrus en ma�ère d'applica�on de la loi et d'engagement communautaire contribueront 

efficacement à la protec�on des girafes.

Ac�on Indicateur de rendement Par�e Responsable Priorité 

3.1. Évaluer les déficits de capacités des 
ins�tu�ons en ma�ère de la recherche 
sur la conserva�on, la surveillance et la 
ges�on de la girafe au Tchad

Statut de diagnos�c des déficits 
en ma�ère de la recherche, la 
conserva�on, la surveillance et 
la ges�on de la girafe au Tchad

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

3.2. Créer des opportunités d'appren�ssage 
pour les responsables de la conserva�on 
de la faune au Tchad en vue d'échange 
d'expériences 

Nombre de représentants des 
différentes par�es prenantes 
qui ont bénéficié de 
l'appren�ssage 

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne

3.3. Soutenir le développement des capacités 
locales en ma�ère de la conserva�on, la 
surveillance et de la ges�on de la girafe

Statut du plan de forma�on MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

Nombre d'accords de 
partenariat et de collabora�on 
signés

3.4. Soutenir la forma�on des vétérinaires 
locaux en immobilisa�on et techniques 
de capture de la faune sauvage

Nombre de vétérinaires formés MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

3.5. Soutenir la forma�on du personnel dédié 
à la surveillance et la conserva�on de la 
girafe

Nombre de personnels formés  MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne

3.6. Soutenir la forma�on des rangers pour le 
respect de la loi

Nombre de personnels formés  MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

3.7. Renforcer la capacité des rangers en 
ma�ère de l'applica�on de la loi

Nombre de rangers formés MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

3.8. Mobiliser des ressources pour les tâches 
de surveillance et respect de la loi en 
ma�ère de conserva�on et de ges�on de 
la girafe

Nombre et type de ressources 
acquis

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

3.9. Renforcer la sécurité et le nombre du 
personnel dédié à la surveillance et à la 
ges�on

Nombre de rangers déployés / 
patrouilles effectuées 

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne
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Objec�f stratégique 4 : 

Renforcer la popula�on des girafes au Tchad en repeuplant les habitats prioritaires iden�fiés, tout en 

assurant le suivi de ces popula�ons.

La girafe a disparu de plusieurs zones de conserva�on qui font par�e de son aire de répar��on naturelle. Bien que le 

gouvernement du Tchad ait pris des mesures importantes pour classer officiellement les zones protégées qui abritaient 

autrefois des girafes, la réintroduc�on de ce�e espèce embléma�que pourrait avoir de nombreux avantages pour le 

tourisme et l'écologie de ces zones. De plus, l'augmenta�on de la popula�on dans les zones où les effec�fs sont faibles 

contribuera à accroître le flux géné�que et perme�ra à la popula�on de se recons�tuer plus rapidement. Cependant, ce 

travail nécessite un suivi con�nu et à long terme, ainsi que des efforts de collabora�on forts et engagés entre les 

partenaires et les par�es prenantes, ce qui conduira ensuite à une popula�on de girafes viable au Tchad.

Ac�on Indicateur de rendement Par�e Responsable Priorité 

4.1. Élaborer le protocole pour la transloca�on 
des girafes au Tchad

Statut du protocole pour la 
transloca�on des girafes au 
Tchad

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne

4.2. Mener une évalua�on de la transloca�on 
des girafes pour tous les sites de 
restaura�on poten�els, y compris les 
aspects de l'habitat (par exemple, la 
disponibilité du fourrage), les menaces 
(par exemple, les maladies, braconnage), 
l'efficacité de la ges�on, les ressources 
financières, la sécurité et les 
infrastructures de surveillance

Statut des études évaluant la 
transloca�on des girafes aux 
zones prioritaires incluant 
Ennedi, Sena Oura, Binder-
Léré/Zah Soo, Manda

MEPDD/DFAP, AP, 
WCS, Noé, par�es 
prenantes

Haute

4.3. Mobiliser les ressources en ma�ère 
d'infrastructures, d'équipement et de 
capacités pour chaque site de restaura�on 
poten�el avant la(s) transloca�on(s)

Nombre et type de ressources 
en place pour soutenir les 
transloca�ons au Tchad 

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne

4.4. Transloquer et/ou augmenter le nombre 
approprié de girafes vers les sites de 
restaura�on iden�fiés

Nombre de girafes 
transloquées vers les sites de 
restaura�on iden�fiés  

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute

4.5. Effectuer une surveillance post-
transloca�on pour déterminer la survie 
après le relâchement 

Statut du plan de surveillance 
dans les sites où les girafes 
ont été transloquées   

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Haute
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Objec�f stratégique 5 : 

Lu�er contre la perte, la fragmenta�on et la dégrada�on de l'habitat de la girafe en maintenant et en 

améliorant la connec�vité des habitats.

Historiquement, la girafe était présente dans presque tout le Tchad, mais avec l'augmenta�on des popula�ons humaines 

qui empiètent parfois sur les habitats fauniques, il est devenu de plus en plus important de protéger les principaux habitats 

de la girafe. Il est tout aussi important de maintenir la connec�vité des habitats dans les régions où les girafes migrent entre 

différentes zones, étant donné que des girafes ont été observées en train de traverser des terres communautaires. Enfin, 

les par�es prenantes doivent s'assurer que les habitats des girafes sont sécurisés et de qualité adéquate pour soutenir des 

popula�ons viables.

Ac�on Indicateur de rendement Par�e Responsable Priorité 

5.1. Évaluer l'état de la perte, de la 
dégrada�on et de la fragmenta�on de 
l'habitat dans les aires de répar��on de la 
girafe

Statut de l'étude indiquant 
l'état de la perte, de la 
dégrada�on et de la 
fragmenta�on de l'habitat 
dans les aires de répar��on 
des girafes 

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne

5.2. Réaliser une étude sur les espèces 
floris�ques broutées / appétées par les 
girafes dans leurs zones de répar��on 

Statut de l'étude sur les 
espèces floris�ques broutées 
/ appétées par les girafes dans 
leurs zones de répar��on  

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne

5.3. Améliorer et restaurer les habitats 
dégradés des girafes

Superficie d'habitat restaurée MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne

5.4. Maintenir et sécuriser la connec�vité 
entre les habitats connus et poten�els des 
girafes

Superficie des couloirs 
maintenues et sécurisées  

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Basse

5.5. Maintenir et sécuriser la connec�vité 
entre les habitats connus et poten�els des 
girafes

Nombre d'accords signés MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne

5.6. Faire le plaidoyer aux ins�tu�ons 
compétentes pour garan�r que les 
infrastructures de développement 
n'interfèrent pas avec les mouvements 
des girafes et que les exigences en ma�ère 
d'habitat des girafes soient correctement 
prises en compte dans les EIES

Nombre de réunions et 
ateliers 
Nombre de documents / EIES 
produit

MEPDD/DFAP, 
par�es prenantes

Moyenne
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4. Vision, Goal and Strategic Objectives
CHAPITRE 5 : MISE EN ŒUVRE DE LA 
STRATÉGIE NATIONALE DE CONSERVATION 
DE LA GIRAFE AU TCHAD

La stratégie n'est qu'un ou�l, et la mise en œuvre des ac�vités est essen�elle pour a�eindre les objec�fs stratégiques et 

buts. Il est donc nécessaire de disposer d'une structure claire pour superviser sa mise en œuvre et évaluer ses progrès. Il 

est nécessaire que le MEPDD et DFAP, avec le sou�en d'un groupe central de partenaires clés, dirige la mise en œuvre et 

l'évalua�on de la stratégie. Il est prévu que ces par�es prenantes procèdent à une évalua�on à mi-parcours (année 4-6) et 

à une évalua�on finale (année 10) pour guider sa mise en œuvre et fournir des recommanda�ons pour l'élabora�on de la 

stratégie suivante.

Pour garan�r que les objec�fs de la stratégie soient a�eints, il est proposé que toutes les par�es prenantes concernées se 

réunissent tous les deux ans pour évaluer les progrès et la mise en œuvre des ac�ons de conserva�on et l'échange 

d'informa�ons. Il est également entendu que même si les ressources financières sont limitées, les ac�vités de 

conserva�on ci-dessous contribueront de manière significa�ve au succès global de la stratégie et devraient être la cible 

principale des 10 prochaines années.

1. Réaliser un inventaire na�onal des girafes dans tous les habitats clés.

2. Établir une base de données pour enregistrer les mortalités de girafes et réduire la propor�on de girafes tuées par les 

braconniers.

3. Réaliser des transloca�ons de girafes pour enrichir les popula�ons à faible nombre ou réintroduire les girafes dans les 

zones où elles sont localement éteintes.

4. Equiper les girafes des colliers GPS pour mieux comprendre leurs déplacements.

5. Me�re à jour la carte de répar��on des girafes au Tchad grâce à une collecte de données de terrain fiables.

6. Me�re en place un réseau d'acteurs impliqués dans la conserva�on des girafes pour le partage des données, 

l'échange de connaissances et la revue de la stratégie.

7. Elaborer une stratégie de communica�on sur la conserva�on et préserva�on des girafes au Tchad.
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ANNEXES

Annexe 1 : Données sur la biologie des girafes

Taille (adulte moyen) Mâle : 5,3m
Femelle : 4,3m

Poids (adulte moyen) Mâle : 1 200kg
Femelle : 830kg

La plus grande taille 
enregistrée

Mâle : 6m

Poids le plus lourd enregistré Mâle : 1 900kg

Taille du pied 30cm de diamètre
Sabot : mâle : 20cm ; femelle : 18cm (moyenne) 

Ra�on alimentaire Des coups létaux peuvent être portés par les pa�es avant et arrière. Elles peuvent 
donner des coups de pied dans toutes les direc�ons

Vitesse 50 km/h sur de longues distances ; les jeunes de moins de 3m peuvent facilement 
dépasser les adultes

Moyens de nourrissage Grâce à sa langue préhensible (50 cm de long) et sa lèvre supérieure

Nutri�on Feuilles d'arbres, fruits, cosses et pousses

Sens Vision des couleurs, odorat développé, bonne ouïe

Sommeil 4,5 heures, le plus souvent la nuit ; soit debout, soit allongé

Durée de vie +/- 25 ans (moyenne)

Comportement social Varie d'individus solitaires (le plus souvent des vieux mâles) à des grands 
troupeaux, étendus et mixtes. Leur dynamique est de type « fission-fusion », où 
des individus ou des pe�ts groupes se forment et se séparent du troupeau. Le 
comportement social diffère d'une popula�on à l'autre

Maturité sexuelle Mâles : souvent restreints par la compé��on des gros mâles.
Femelles : 3-4 ans ; ovula�on 1 jour toutes les 2 semaines

Période de reproduc�on Tout au long de la vie. Femelles : observées en chaleur quelques semaines après la 
mise bas

Période de gesta�on +/- 15 mois (453-464 jours)

Progéniture Un seul girafon, rarement des jumeaux. Ils peuvent rester avec leur mère jusqu'à 
l'âge de 22 mois. Ils sont souvent indépendants beaucoup plus rapidement, selon le 
sexe
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Annexe 2 : Liste de par�cipants de l'atelier de pré-valida�on de la Stratégie na�onale 
de conserva�on de la girafe au Tchad, le 24 juillet 2024
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Annexe 3 : Liste de par�cipants de l'atelier de valida�on de la Stratégie na�onale de 
conserva�on de la girafe au Tchad, le 27 août 2024
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